Introduction aux Systèmes d’information

I.1 Notion d’organisation :

Définition :

Une organisation est un ensemble de personnes, de techniques, de procédés, de méthodes, de matériels,etc, mis en œuvre de façon coordonnée dans un but économique, social, administratif,…etc.

· Organisation économique : entreprise

· Organisation Sociale : caisse d’assurance

· Organisation Administrative : APC, rectorat, Daïra,..etc.

I.2 Notion de système

Définition :

Un système est un ensemble d’éléments accomplissant un certain nombre d’actions coordonnées dans l’atteinte d’un but.

Exemple : Un véhicule, un moteur, un ordinateur,..etc.

Remarque :

1. Les ressources humaines d’un système lorsqu’elles existent sont dites les acteurs de ce système

2. Les moyens mis en œuvre pour un système sont dites ressources de ce système.

Conséquence :

· Toute organisation est système

· Un système n’est pas forcement une organisation.

II.3 Notion d’information :

L’information est tout élément de connaissance qui peut être perçu par l’un des cinq sens humains.

Exemple : 

Vue, textuel, image, vidéo ,.etc.

Odorat, ouie …etc.

Définition formelle d’un système :
Un système est un ensemble organisé d’éléments participant à l’atteinte d’un ou plusieurs objectifs grâce à la réalisation d’un certain nombre d’opération où des entités reçus en entrée pour produire d’autres entités en sorties.

Représentation schématique : 

Il est  fondamental que la sortie S soit le résultat d’une certaine opération sur l’entrée E.
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Exemple :

Entreprise de fabrication :       E : matière première (MP)





  S : produit finit (PF)





  O : transformation de MP en PF

Moteur : E : carburant,        université : nouveau étudiant


    S : Energie,                             cadre 


    O : combustion,               formation
I.4 Notion de sous-système :


Un sous-système est un sous-ensemble qui constitue lui même (sous-ensemble) un système, 

ie : il possède ses propres entrées E’, ses propres sorties S’, et ses propres opérations O’ tel que S’= O’(E’). 

Exemple : 

· Une faculté est un sous-système de l’université

· L’ordinateur est un sous-système du centre de calcul

Décomposition systémique d’une organisation :

Toute organisation peut se décomposer en trois sous-systèmes : 

1- Un sous-système qui se préoccupe de transformer les entrées proprement dites système en sortie : le système opérant (SO)

2- Un sous-système qui se préoccupe d’orienter le fonctionnement du système par des informations et des décisions : le système de pilotage (SP)

3- Un sous-système qui se préoccupe de recevoir des informations de l’intérieur ou de l’extérieur de l’organisation de les traiter puis de les retransmettre vers l’intérieur ou l’extérieur : le système d’information (SI)

Schéma :



Organisation 

Décisions

Informations

Actions 

Exemple : Département d’informatique

SO : Les enseignants et tout ce qu’ils utilisent

SP : Le directeur des études

SI : Le personnel qui n’est pas enseignant, et qui est chargé de recevoir des infomations et les                     traiter (courriers, appels téléphoniques,…)

Ce schéma permet de rappeler le rôle du SI dans une organisation :

1- Permettre aux acteurs du système opérant d’obtenir les informations nécessaires à l’accomplissement de leurs taches.

2- Fournir au système de pilotage des informations sur l’état de l’organisation pour permettre aux décideurs d’orienter ce fonctionnement vers une meilleure concrétisation des objets.

3- Assurer la transmission des informations et des décisions aux différents acteurs concernés.

En particulier un système d’information automatisé (SIA) est un système d’information qui fait intervenir des moyens automatiques de traitement notamment des ordinateurs.

Les ordinateurs n’étant pas capables de traiter les informations dans sa forme naturelle, il est nécessaire de faire subir à cela un processus de structuration pour en extraire les données assimilables par l’ordinateur.

I.4 Notion d’information :

L’information est le support formel d’un élément de connaissance humaine susceptible d’être représentée à l’aide de conventions (codages) afin d’être conservée, traitée ou communiquée.
L’informatique est la science du traitement de l’information dans les domaines scientifiques, techniques, économiques et sociaux.
Une donnée est la représentation d’une information sous une forme conventionnelle (codée) destinée à faciliter son traitement.
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Actuellement l’informatique intervient dans tous les secteurs d’activité de la vie quotidienne :

Démontrer un théorème (mathématique), faire jouer aux échecs (intelligence artificielle)

Dépouiller un sondage (économie), gérer un robot industriel (atelier)

Facturation de produits (entreprise), traduire un texte (linguistique)

Imagerie médicale (médecine), formation à distance (éducation), Internet (grand public)...etc
I.5 Notion de donnée : 

Une donnée est une information structurée généralement extraite  de l’information qui lui a donné un sens. On peut par exemple  s’entendre sur l’écriture suivante :

Il pleut  ((
pluie= vrai
L’individu X est brun ((
 teint(X) = brun
Y est âgé de plus de 60 ans ((
 age(Y)>60
On peut par exemple rencontrer le programme suivant : 

Les individus de plus 60ans seront mis à la retraite


De façon générale, l’information a pour but d’associer une description a un individu, un objet  ou bien un concept ou un événement du monde réel.

Cette description consiste en un certain nombre de caractéristiques appelées attributs, prenant un ensemble de valeurs respectives, l’objet décrit est appelé entité.

Exemple : On souhaite décrire un individu X et l’on dispose de son nom, prénom, date de naissance, adresse.

1- Nom(X) = N1

Prénom(X) = P1

Date de naissance(X) = DatN1

Adresse (X) = Ad1

2- On peut écrire :

X = individu (nom :N1, prénom :p1, date de naissance : DatN1, adresse :Ad1)

On suppose que l’individu X  est un employé d’une entreprise et que cette même entreprise a  également besoin de conserver les informations de ses employés donc on a :

X  = employé (nom :N1, prénom :p1, date de naissance : DatN1, adresse :Ad1)

Y  = employé (nom :N2, prénom :p2, date de naissance : DatN2, adresse :Ad2)

Z  = employé (nom :N3, prénom :p3, date de naissance : DatN3, adresse :Ad3)

1er avantage : Si l’on compare ces deux écritures, on se rend compte que la 2éme écriture présente l’avantage de ne pas répéter à chaque fois l’individu(X). On associe directement a l’individu(X) ses attributs au lieu que chaque attribut lui soit associé de façon indépendante comme dans la 1ére écriture.

2éme avantage : Le   2éme avantage de cette écriture est lié au fait qu’on général, il s’agit de décrire plusieurs entités de même type, par ex : l’ensemble des employés de l’entreprise peut être décrit par un tableau du fait que tous ces employés ont les même attributs, seul les valeurs de ces attributs changent.
Pour caractériser chaque entité (ex : l’individu), on peut écrire par exemple

	No
	Nom
	prénom
	Date de naissance
	Marque voiture
	Wilaya 

	1

2
	Abider

Limam
	Ahmed

Ali
	18-06-60

12-02-75
	Peugeot 307

Renault Megane
	Alger

Bejaia 


On voit bien qu’il n’est pas nécessaire de répéter à chaque fois le nom de l’attribut puisqu’il est défini par la colonne du tableau à laquelle il appartient:

On remarque que chaque ligne du tableau précédent contient la description d’un individu et d’un seul.

On appellera une ligne d’un tableau d’information de ce type : Article (Record, tuple, uplet, enregistrement)

I.6 Notion du fichier :

Un fichier est un ensemble d’article ayant la même structure pouvant se trouver sur un support manuel (papier ou magnétique) 

Exemple : les habitants d’un immeuble

	No
	nom
	prénom
	No étage 
	No appart 

	1

2

3
	x
	y
	1
	1




Conséquence: 

Un article est un élément d’un fichier regroupant les informations d’un même individu.

Définition d’un enregistrement : 
Un enregistrement est la représentation physique d’un article sur le support d’un fichier (généralement magnétique)  

Définition d’une rubrique :
Chaque colonne d’un fichier représenté sous forme d’un tableau est appelé : champ (Field). Le champ correspond à la description d’une rubrique 

Exemple : le fichier des habitants précédent est composé par 5 champs (rubrique No, rubrique nom, rubrique prénom, rubrique No étage, rubrique No appart)

Conséquence: une rubrique est l’unité d’information la plus élémentaire (appelé aussi donnée)

Définition d’une clé : la clé d’un fichier est une rubrique (ou unité d’information UI) permettant d’identifier d’une manière unique chaque article de ce fichier.

Exemple : 

Dans le fichier des appartements d’un immeuble, le numéro est une clé car un appartement ne peut pas avoir deux numéros et deux appartements ne peuvent pas avoir le même numéro.

Opération sur les fichiers :
1-Création, 2- Suppression, 3-Tri, 4-Réunion, 5-Eclatement

Opération sur les articles d’un fichier :

1-Saisie, 2- Suppression, 3-Modification, 4-Consultation

Remarque : le terme mise à jour (MAJ) désigne généralement toute modification du contenu d’un fichier.

Exemple : Ecrire un pseudo algorithme calculant la moyenne de l’étudiant X

 

Définition types de fichier :

En fonction de leur utilisation on  distingue généralement  trois types de fichiers :

1- Fichier permanent

2- Fichier de mouvement

3- Fichier travail

Organisation et accès 

Organisation d’un fichier :

Mode d’implantation physique d’un fichier sur un support magnétique.

Accès :

Façon de procéder pour rechercher les enregistrements.

Remarque :  le mode d’accès à un fichier dépend de son organisation

· Organisation séquentielle : accès séquentiel

· Organisation indexée : accès indexé

· Organisation directe : accès direct 

La codification 

Objectif : 


La structuration de l’information en vue de leur traitement automatique nécessite leur définition de manière claire et précise, pour cela, on associe aux différents objets ou  concepts rencontrés dans une application des codes permettant de les caractérisés d’une manière unique

Définition :
Un code est une représentation abrégée d’une information.

 On peut distinguer deux applications principales de la codification :

1er :le besoin de nommer de manière unique une variable qu’on manipule dans un algorithme ou dans un programme.

Exemple : manipuler le numéro de l’étudiant : Num Etud

2éme : c’est le besoin de définir les règles que doit vérifier la valeur d’une donnée manipulée.

Exemple : Immatriculation d’une voiture

 

Remarque : 

La codification d’un attribut peut concerner son nom ou/et sa valeur.

Caractéristique d’une codification :

1- Nom ambiguïté : une codification est non ambiguë si elle associe à chaque objet un code et un seul, et à chaque code un objet et un seul (Bijection entre l’ensemble de code et ensemble des objets)

2- Adaptation aux besoins des utilisateurs : cela nécessite :

· Simplicité de la fonction de codification

Exemple :  Num Etud → numéro d’étudiant

Le cas le plus simple : fonction de correspondance (explicite)

· Facilité d’interprétation des codes (pour retrouver les objets)            fonction de décodification facile à déterminer.

3- Possibilité d’extension et d’insertion :
· Extension : l’ensemble des objets codifier peut s’accroître sans remettre en cause la codification choisie. 

· Insertion : les objets nouveaux peuvent s’insérer entre les objets  existants sans remettre en cause la codification choisie

4- La concision : l’intérêt d’une codification est d’éviter d’avoir à manipuler des informations trop langue, pour être efficace un code doit donc comporter le moins de caractères possibles.

          Remarque : la longueur d’un code doit toujours être défini en fonction des              possibilités d’évolution de l’ensemble des objets codifiés

5- Mnémonique :

S’associe à mémoire, la lecture du code doit faire penser (rappeler) à l’objet codifié, ceci est vrai pour : NumEtud qui codifie numéro Etudiant,

Remarque :
1- Le caractère  mnémonique s’applique généralement à la codification des noms d’attributs et non au valeurs.

2- La codification est avant tout, une convention d’écriture entre la personne chargée du codage de l’information et celle chargée de son décodage.

L’origine des règles de codage importe donc pour seul compte c’est l’efficacité.

Différents types de codification :

1. Codification séquentielle :
Elle consiste à affecter des numéros consécutifs aux objets à codifier.

Exemple : clé : (0101,0102,..., etc.)

Avantages :

· Simplicité

· Non-ambiguïté

· Possibilité d’extension 

Inconvénients :

· Non significatif

· Impossibilité d’insertion

· Pas de regroupements possibles

2. Codification par tranches :

Elle consiste à réserver des tranches de code à des catégories d’objets à l’intérieur d’une même tranche, la codification est généralement séquentielle.

Exemple : Gestion des stocks d’une pharmacie :

-  No    0001→0999 : Médicament ne nécessite pas d’ordonnance


0001→0099 : Antalgique

0100→ 0599 : Anti-inflammatoire

0600→ 0799 : Fortifiant.

………..

· No  1000→1099 : Médicaments peuvent être délivré sans ordonnance 

· No  1100→1500 : Médicament interdits sans ordonnance

Remarque : les tranches peuvent être décomposées ou non

Avantages : 

· Non-ambiguïté si un objet ne peut pas faire partie de plusieurs tranches (faire attention au choix de catégories)

· Simplicité

· Possibilité d’extension et d’insertion.

Inconvénients : - non significatif sans table de correspondance.

3. codification articulée :

Remarque : c’est la codification la plus utilisée en informatique

Définition : chaque code est découpé en zones appelé descripteur, et chaque descripteur possède un sens particulier.

Exemple :

1- immatriculation d’une voiture


2- code de l’employé

A n n n

D : direction

O : ouvrier

A : administratif

Avantages :

· Non ambiguë

· Possibilité d’insertion et d’extension

· Très répondue

· Significative  à condition d’un choix efficace des descriptions 

· Possibilité de regroupement et de contrôle.

Inconvénients :

· Code long et lourd à manipulé

· Risque de saturation
· L’instabilité : le changement d’une caractéristique de l’objet peut remettre en question toute la codification.
4. Codification à niveau :

C’est un cas particulier de codification articulée, les descripteurs sont des niveaux hiérarchiques

 Exemple : contenu d’un livre 


Avantages :

· Même avantage que la codification articulée

· Facilité de recherche arborescence

Inconvénients :

· Même inconvénients que la codification articulée.

5. Codification mnémonique :

Elle consiste à représenter le nom d’un objet par un petit nombre de caractère que rappelle cet objet.

Exemple : 

Numéro étudiant→NumEtud

Numéro poste de travail→NumPastra

Avantages :

Significative et très pratique (facilité de décodage)

Inconvénients :

Porte sur les noms des attributs et non pas sur leurs valeurs.

Remarques : la codification mnémonique est très utilisée pour désigner les variables dans des algorithmes ou des programmes.

Critères de choix d’une codification :

· utilisation future du code
· Nombre d’objets à codifier et évolution de ce nombre
· Statistique 
· Codification déjà existante
· Avis des utilisateurs
· Résultat des tests avant adoption.
Les contrôles

Rappel :

 Le but du système d’information est d’associé la délivrance des informations aux utilisateurs qui sont correct, garantir la correction des informations nécessite de leur faire subir des contrôles.

Définition : 

Contrôle : vérification que les caractéristiques d’une information sont conformes à ce qu’elles doivent être.

Contrôle d’un SI = contrôle des données + contrôle des traitements + contrôle de résultats.

Le contrôle des traitements étant lié à la justesse d’algorithmes, on s’intéresse ici à la correction des informations traitées et produites.

Remarque :

Les contrôles peuvent être manuels (usuel), automatiques (programmé) 

Principaux types de contrôles :

On distingue deux types de contrôles

1) Les contrôles se rapportant à l’information elle-même et ces caractères indépendamment de toute autre information.

     (Contrôle direct)

2) Les contrôles déterminant la justesse d’une information par comparaison à d’autres informations (contrôle indirect) 

Contrôle à afficher sur une information :

a. Les contrôles directs :

1. Contrôle de présence :

Il consiste à vérifier que l’information figure bien ( est présente) sur le support dans lequel elle doit apparaître.

Exemple : fichier étudiant :   si nom n’existe pas 
erreur 

Remarque : contrôle de présence conditionnelle

Exemple :

Si nom femme = «       »   
[image: image2.wmf]    erreur

Si fille ≠ M 
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 nom fille qui figure 

2. Contrôle de type :

Il consiste à vérifier le type numérique ou alphabétique d’une information en fonction de son sens.

Exemple :

Notel = 2AB356  
[image: image4.wmf]Þ

 erreur

Notel = 03503582395  
[image: image5.wmf]      erreur 

Car le contrôle ne signale pas d’erreur, on peut par exemple ajouter le contrôle de la langueur No chiffre = 9  
3. Contrôle de cadrage :

Consiste à vérifier la position d’une information dans sa zone de saisie.

Par convention : Numérique ( cadrage à droite            1 3

                            Alphabétique ( cadrage à gauche  A B  

Remarque : ce contrôle est généralement assuré de manière automatique par le logiciel.

4. Contrôle de vraisemblance :

Consiste à s’assurer que la valeur de l’information est très semblable (possible, réalisable) en fonction de son sens.
Exemple : * Date de naissance 31/14/99 ( ‘’erreur’’. Car Mois :  1…12

                  * Age électeur = 16 ans ( ‘’erreur’’. Car age électeur 
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Remarque : 

· Le contrôle de longueur peut être considéré comme un contrôle de.
· Le contrôle de  vraisemblance est souvent appelé contrôle de domaine ou contrôle de plage de valeur.

b. Contrôle indirect :

Rappel : Détermination de la justesse d’une information par rapport à d’autres informations.

1. Contrôle de cohérence interne :

C’est la vérification de la justesse de la valeur d’une partie d’une données par rapport aux autres parties de la même donnée. Il est utilisé surtout dans le cas des données à codification articulée. 

Exemple : 

1- Num-etud : 
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( ( erreur car cycle = ‘’ C ‘’ incompatible avec AE= ‘’ 4 ‘’ 

2- 31/02/1999 ( erreur car Jour = 31 incompatible avec mois = ‘’ 02 ‘’
2. Contrôle de cohérence externe :

Il consiste à vérifier la justesse de la valeur d’une donnée par rapport à d’autres données, soit dans le même fichier soit dans un autre fichier.

Exemple : Enregistrement étudiant

	N°
	Nom
	Date de naissance
	Date inscription

	1
	A
	1999
	1998


( erreur date de naissance =1999  < date inscription = 1998

Remarque :

1. On utilise souvent l’année en cour dans le contrôle de cohérence externe

2. Les contrôles de cohérence peuvent être représenté soit par des relations simples ( >, =, 
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, <) soit par des calcules.

Ordre d’exécution des contrôles :


� EMBED Equation.3  ���





Opération


O





E
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SO





 








SI





 








SP





Si  age (Y)>60 Alors


		Afficher (‘’ Y sera mis à la retraite ‘’)





Début


	Ouvrir le fichier


	Tant que fichier étudiant non terminé


		Lire(article i)


		moy	← note1+note2+note3/3


	Afficher : nom = +nom# , prénom, +prénom#,    moy,+moy#


		passer à l’article suivant


	fin tant que 


fin





3 chiffres  1ch  2chi    2chiffres








no séquentiel    type   année      no wilaya 
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Contrôles indirecte





Contrôle de cohérence interne


Contrôle de cohérence externe
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